
b) Trouver un entier de quatre chiffres, carré parfait, sachant que les deux chiffres
de gauche sont égaux et que les deux chiffres de droite sont égaux.

Arithmétique – Maillard et Millet – Terminale C 1954

Solutions
Exercice 472-1 Olympiades suédoises (Supplément au Corol’aire  n° 18)
Quelle est la circonférence du plus grand cercle que l’on peut tracer dans les carrés
noirs d’un échiquier dont les carrés ont 4 cm de côté ?
Solution de Raymond Raynaud (Dignes)

Appelons cercles noirs les cercles visés par l’énoncé.
Il est évident que les cercles intérieurs à un carré noir ne sont pas les plus grands et
que si un cercle noir coupe une ligne du quadrillage cela ne peut être qu’en un nœud.

Examinons donc les cercles noirs passant par
un nœud A quelconque du quadrillage.
Ils ont tous un arc dans le carré noir ABCD.
Ils passent donc aussi par B, par C ou par D.
Ceux qui passent par B sont les deux cercles
(ABD′) et (ABC′).
Ceux qui passent par D sont les symétriques
des précédents par rapport à la droite (AC).
Ceux qui passent par C sont les cercles
(ACB′) et (ACD′), qui sont symétriques par
rapport à la droite (AC).
Les cercles noirs les plus grands sont les
cercles du type (ABC′).

Leur rayon R est défini par R2 = 22 + 62 = 40 : .

Leur circonférence vaut

Autre solution : René Manzoni (Le Havre).

Exercice 472-2 Petits exercices pour amateurs (Supplément au
Corol’aire  no 23)

a) Soient quatre points alignés A, B, A′, B′, avec AB < A′B′. Construire le centre
d’homothétie transformant [AB] en [A′B′]. 

b) Sur une droite, trois points A, B et C, le milieu I de [AB], le milieu J de [AC] et
le milieu K de [BC]. Montrer que [CI] et [JK] ont même milieu.

Solution de Jean-Yves Le Cadre (Saint-Avé) pour le a)

Soient C, C′ et C′′ les sommets des triangles équilatéraux construits sur [AB] et
[A′B′]. Ces triangles sont homothétiques et les centres d’homothétie sont O et O′,
points d’intersection de (AB) avec (CC′) et (CC′′).

4 10 40π .cm cm≅
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Remarque : s’il s’était agi d’un bipoint, un seul de ces centres convenait.

Solution analytique de Raymond Raynaud (Digne) pour le b)
La droite étant munie d’un repère, désignons par a, b, c, i, j et k les abscisses
respectives des points A, B, C, I, J et K.

Le milieu de [CI] a pour abscisse .

Le milieu de [JK] a pour abscisse .

Ces deux milieux sont confondus.

Solution géométrique de René Manzoni (Le Havre) pour le b)

Une solution consiste à considérer les points A, B et C comme les projetés des
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sommets d’un triangle non aplati A′B′C′ situé dans un plan contenant la droite (AB).
Les points I, J et K sont alors les projetés respectifs des milieux I′, J′ et K′ des
segments [A′B′], [A′C′], [B′C′], et l’on sait que les diagonales [C′I′] et [J′K′] du
parallélogramme C′J′I′K′ se coupent en leurs milieux.

Exercice 472-3* (Serge Parpay – Niort, Corol’aire  no 61)
On désigne par E(x) la partie entière du nombre fractionnaire x.
1) Si x est une fraction irréductible, montrer que x – E(x) l’est aussi.

2) Montrer que l’on a .

* Extrait du livre « Arithmétique, classe de mathématiques », Maillard et Millet (Hachette
1960).

Solution de Jean-Claude Carréga (Lyon)

On note et 
On a alors

et

Il en résulte que

Donc pour établir que

il suffit de démontrer que

et cela signifie que

Par définition de p, on a :

et en multipliant par n on obtient

ce qui fournit la double inégalité cherchée :

Autres solutions (reprenant la même méthode) : Olivier Ayanou (Cayenne), Robert
Bourdon (Tourgeville), Marie-Louise Chaillout (Épinay sur Orge), Christian
Dufis (Limoges), Jean-Yves Le Cadre (Saint-Avé), René Manzoni (Le Havre), Éric
Oswald (Borgo), Christian Perroud (Habère-Lullin), André Stoll (Strasbourg).
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